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Nous vivons à une époque de profonde soif spirituelle. Alors que la technologie progresse à
un rythme vertigineux et que l’accès à l’information n’a jamais été aussi vaste, des millions
de personnes éprouvent un profond vide intérieur. Dans ce contexte prolifèrent les
prétendues apparitions, les messages du Ciel, les prophéties, les voyants, les promesses
extraordinaires, les chaînes de prières assorties de supposées garanties surnaturelles, ainsi
que toutes sortes de phénomènes affirmant provenir directement de Dieu, de la Très Sainte
Vierge Marie ou des saints.

Internet et les réseaux sociaux ont multiplié ce phénomène jusqu’à des proportions
inimaginables. Chaque jour apparaissent de nouveaux « messages urgents », des annonces
de la fin du monde, des révélations secrètes ou des promesses garantissant des faveurs
extraordinaires à quiconque accomplit certaines pratiques. Beaucoup de catholiques, animés
d’une foi sincère, se sentent déconcertés : comment distinguer une grâce authentique d’une
manipulation ? Où s’arrête la véritable dévotion et où commence la superstition ? Un
catholique est-il tenu de croire aux apparitions reconnues par l’Église ? Quelle est la place
des révélations privées dans la foi catholique ?

Ces questions sont loin d’être secondaires. Elles touchent à quelque chose d’essentiel : la
pureté de notre relation avec Dieu.

L’Église, Mère et Maîtresse, réfléchit à cette question depuis des siècles et offre des critères
solides, profondément théologiques et d’une étonnante actualité. Ces critères nous
permettent de marcher avec assurance, en évitant aussi bien le scepticisme rationaliste que
la crédulité naïve.

Un besoin profondément humain : Dieu
continue de parler, mais Il a déjà tout dit
en Jésus-Christ
Depuis le commencement de l’Histoire du Salut, Dieu a parlé à l’humanité.

Il l’a fait par les patriarches.

Il l’a fait par Moïse.
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Il l’a fait par les prophètes.

Mais toute cette révélation trouvait son accomplissement dans une seule Personne.

Le Christ.

L’Épître aux Hébreux s’ouvre sur une déclaration magnifique :

« À bien des reprises et de bien des manières, Dieu, autrefois, a
parlé à nos pères par les prophètes ; mais en ces jours qui sont les
derniers, il nous a parlé par le Fils. » (Hébreux 1, 1-2)

Nous trouvons ici le premier principe fondamental.

Jésus-Christ n’est pas simplement un autre messager.

Il est la Parole définitive du Père.

Avec Lui, la Révélation publique est achevée.

Tout ce qui est nécessaire au salut a déjà été révélé.

Rien ne peut y être ajouté.

Rien ne peut être corrigé.

Rien ne peut s’y substituer.

Ce principe est absolument essentiel pour comprendre le rôle des révélations privées.

Qu’est-ce qu’une révélation privée ?
La théologie distingue soigneusement deux types de révélation.
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La Révélation publique
Il s’agit de la révélation contenue dans :

la Sainte Écriture ;
la Tradition apostolique.

Elle est gardée et interprétée authentiquement par le Magistère.

Elle s’est définitivement close avec la mort du dernier Apôtre.

Il n’y en aura pas d’autre.

Il ne peut exister de « nouvel Évangile ».

Aucun « cinquième évangéliste » n’apparaîtra.

Aucun message futur ne viendra compléter le christianisme.

Car le Christ est la plénitude absolue.

Les révélations privées
Ce sont des interventions extraordinaires que Dieu peut accorder afin d’aider les fidèles à
vivre plus pleinement l’Évangile à certaines époques de l’histoire.

Elles n’appartiennent pas au Dépôt de la Foi.

Elles ne complètent pas la Révélation.

Elles n’ajoutent aucun nouveau dogme.

Elles ne modifient pas la doctrine.

Elles n’instituent aucun nouveau sacrement.

Leur unique but est de rappeler avec une force particulière une vérité déjà révélée.
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C’est pourquoi, même lorsqu’une révélation privée est approuvée par l’Église, aucun
catholique n’est tenu d’y croire avec la foi divine et catholique.

Cette distinction surprend souvent de nombreux fidèles.

Par exemple, un catholique est tenu de croire à la Résurrection du Christ.

En revanche, il n’est pas obligé de croire aux apparitions de Lourdes ou de Fatima, même si
celles-ci sont pleinement conformes à la foi et dignes d’un assentiment prudent.

Le danger permanent : lorsque la
dévotion devient superstition
La superstition ne consiste pas simplement à croire avec excès.

Elle consiste à croire de manière erronée.

Saint Thomas d’Aquin consacre une réflexion profonde à cette question dans la Somme
Théologique (II-II, q. 92-96), où il explique que la superstition est un vice opposé à la vertu de
religion.

Elle est particulièrement dangereuse parce qu’elle prend l’apparence de la religion tout en la
déformant.

La superstition apparaît lorsque nous attribuons automatiquement une efficacité surnaturelle
à des actes, des objets ou des formules, comme si Dieu était obligé d’agir.

Par exemple :

penser qu’un scapulaire sauve sans conversion ;
considérer une médaille bénite comme un porte-bonheur ;
croire que certaines prières sont des « formules magiques » ;
accorder davantage de confiance à une prétendue prophétie qu’à l’Évangile ;
vivre obsédé par des messages apocalyptiques.

Dans tous ces cas, le Christ cesse d’être le centre, et l’objet, le message ou le phénomène
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extraordinaire prend Sa place.

La foi se transforme alors en une forme de magie religieuse.

Le critère suprême : le Dépôt de la Foi
Toute révélation privée doit être jugée à la lumière du Dépôt de la Foi.

Jamais l’inverse.

Ce principe est absolument non négociable.

Nous n’interprétons pas l’Évangile à la lumière d’une apparition.

Nous interprétons toute apparition à la lumière de l’Évangile.

Si un prétendu message contredit :

l’Écriture Sainte ;
la Tradition ;
le Catéchisme ;
les dogmes ;
la liturgie ;
la morale catholique,

alors il ne peut tout simplement pas venir de Dieu.

Même si le voyant paraît saint.

Même s’il y a des conversions.

Même si des phénomènes extraordinaires se produisent.

Même si des millions de personnes y croient.

Dieu ne se contredit jamais.
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Les sacrements ne doivent jamais être
relégués au second plan
C’est peut-être l’un des critères pastoraux les plus importants.

Lorsqu’une prétendue révélation conduit les fidèles à :

abandonner leur paroisse ;
se méfier de tous les prêtres ;
négliger le sacrement de la Réconciliation ;
minimiser l’importance de l’Eucharistie ;
vivre uniquement dans l’attente de nouveaux messages,

cette spiritualité est déjà en train de s’égarer.

Toute grâce authentique conduit toujours aux sacrements.

Elle ne les remplace jamais.

La Très Sainte Vierge Marie n’attirera jamais les âmes à elle en les éloignant du Christ.

Elle ne demandera jamais une spiritualité indépendante de l’Église.

Elle ne remplacera jamais la Sainte Messe par des messages privés.

Saint Thomas et le bien commun : une
clé de discernement
Bien que cela puisse sembler être un sujet différent, l’enseignement de saint Thomas d’Aquin
sur le bien commun offre un critère étonnamment utile pour discerner les révélations privées.
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Pour le Docteur Angélique, toute action véritablement bonne contribue au bien commun,
parce que Dieu ne sauve pas des individus isolés, mais rassemble un peuple : l’Église, Corps
mystique du Christ.

Une spiritualité centrée exclusivement sur son propre salut, sur l’obtention de faveurs
personnelles ou sur l’accumulation de « secrets » spirituels risque de déformer la vie
chrétienne. Lorsqu’une prétendue révélation favorise un esprit d’élitisme — « seul ce petit
groupe connaît la vérité », « seuls ceux qui suivent ces messages seront sauvés » — elle
brise la communion ecclésiale et favorise une mentalité sectaire.

Le véritable chrétien recherche la sainteté personnelle précisément afin de mieux servir Dieu
et son prochain. La grâce ne nous enferme pas sur nous-mêmes ; elle nous ouvre aux autres.
La véritable dévotion fortifie la famille, la paroisse, la communauté et la société tout entière.
La superstition, au contraire, nourrit souvent la peur, la méfiance et l’isolement.

Le positivisme juridique et l’oubli de l’ordre divin : une
application de la pensée de saint Thomas
À première vue, parler des révélations privées et de la philosophie du droit peut sembler un
rapprochement inattendu. Pourtant, ces deux sujets sont unis par un même principe
fondamental : la vérité ne dépend pas de la volonté humaine.

Saint Thomas enseigne que la loi humaine tire sa légitimité de la loi naturelle et, en
définitive, de la loi éternelle de Dieu. Une loi qui contredit gravement l’ordre moral cesse
d’être pleinement juste, même si elle a été adoptée conformément aux procédures légales.

Le positivisme juridique moderne soutient fréquemment qu’une loi est valide simplement
parce qu’elle a été promulguée par l’autorité compétente, indépendamment de son contenu
moral. Une telle conception facilite l’adoption de lois qui portent atteinte à la dignité de la vie
humaine, à la famille ou à la liberté religieuse.

Quelque chose de semblable peut se produire dans le domaine spirituel lorsqu’une personne
accorde une autorité absolue à un prétendu message privé simplement parce qu’il est
émouvant, largement diffusé sur Internet ou promu par une personne apparemment
convaincante. Dans les deux cas, un critère objectif est remplacé par un critère purement
subjectif ou volontariste.

L’Église rappelle que la vérité possède un fondement objectif : la Révélation confiée aux
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Apôtres, interprétée authentiquement par le Magistère et vécue dans la Tradition. De même
qu’une loi injuste ne devient pas bonne simplement parce qu’elle a été votée, une prétendue
révélation ne devient pas vraie parce qu’elle compte des millions d’adeptes.

Les signes que l’Église examine
Lorsque l’Église étudie une prétendue apparition, elle ne recherche pas le sensationnel.

Elle examine avec soin de nombreux aspects.

Parmi eux :

La conformité doctrinale
Rien ne peut contredire l’Évangile.

Rien ne peut corriger le Magistère.

Rien ne peut modifier la morale catholique.

L’équilibre psychologique du voyant
L’Église examine attentivement la stabilité émotionnelle, la sincérité et l’équilibre humain du
voyant.

Non parce que la sainteté en dépend.

Mais parce que Dieu respecte la nature humaine.
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Les fruits spirituels
Jésus a enseigné :

« C’est donc à leurs fruits que vous les reconnaîtrez. » (Matthieu
7,16)

Produit-elle des conversions ?

La vie sacramentelle s’approfondit-elle ?

Voit-on grandir l’humilité ?

La charité augmente-t-elle ?

L’obéissance à l’Église se renforce-t-elle ?

Ces fruits sont infiniment plus importants que n’importe quel phénomène extraordinaire.

L’humilité
C’est peut-être le signe le plus évident.

Les véritables saints ne recherchent jamais les honneurs.

Ils acceptent les décisions de l’Église.

Ils obéissent même lorsqu’ils ne comprennent pas pleinement.

La fausse mystique, au contraire, refuse généralement toute correction.
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La fascination moderne pour
l’extraordinaire
Nous vivons une époque paradoxale.

Beaucoup considèrent la Résurrection du Christ comme impossible…

…mais ils croient sans difficulté à n’importe quelle vidéo virale prétendant montrer un
miracle.

L’Évangile est rejeté.

Mais des centaines de messages anonymes diffusés sur les réseaux sociaux sont acceptés
sans aucun discernement.

Il existe aujourd’hui une véritable « inflation des révélations privées ».

Et plus un message paraît spectaculaire, plus il est partagé rapidement.

Cela révèle une tentation permanente du cœur humain :

Nous préférons l’extraordinaire à la sainteté du quotidien.

Pourtant, Dieu agit le plus souvent précisément dans l’ordinaire.

Dans une confession bien faite.

Dans une communion fervente.

Dans une prière silencieuse.

Dans une vie de charité.



Dévotion ou superstition ? Comment discerner les révélations privées
à la lumière de l’Église | 11

Catholicus.eu Les catholiques européens en français | 11

Le danger des promesses automatiques
L’un des plus grands dangers pastoraux consiste à absolutiser certaines promesses
attribuées à des dévotions particulières.

Il est vrai que l’Église reconnaît de nombreuses promesses liées à certaines pratiques de
piété approuvées. Cependant, ces promesses doivent toujours être comprises dans le
contexte de l’ensemble de la vie chrétienne. Dieu n’a jamais institué des mécanismes
automatiques de salut.

Il n’existe aucune prière qui dispense de la conversion.

Il n’existe aucune dévotion qui rende la persévérance inutile.

Il n’existe aucun objet béni qui remplace la grâce sanctifiante.

Les promesses spirituelles supposent toujours une vie de foi, d’espérance et de charité. Les
séparer de cette réalité revient à les transformer en superstition.

Le discernement exige de la patience
L’Église n’est jamais pressée.

Il arrive que plusieurs décennies s’écoulent avant qu’elle ne rende un jugement.

Pourquoi ?

Parce que la vérité ne craint pas le temps.

Le mensonge, lui, a souvent besoin d’une publicité immédiate.

La vérité demeure.

La prudence est une vertu profondément chrétienne.

Elle n’est pas un manque de foi.
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Elle est sagesse.

Marie conduit toujours à Jésus
Il existe un critère particulièrement beau.

Toute apparition authentique fait exactement ce que Marie a fait à Cana :

« Faites tout ce qu’il vous dira. » (Jean 2,5)

Elle ne prend jamais la place du Christ.

Elle ne fait jamais de l’ombre à l’Évangile.

Elle ne crée jamais un chemin parallèle.

Elle conduit toujours les âmes vers :

l’Eucharistie ;
la confession fréquente ;
la prière ;
la pénitence ;
la conversion ;
l’obéissance à l’Église ;
la charité.

Si un phénomène produit l’effet contraire, il est prudent de garder une certaine distance.
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Comment vivre une authentique dévotion
au XXIᵉ siècle
Dans une culture marquée par l’immédiateté, le spectacle et la recherche permanente de
nouveautés, le chrétien est appelé à cultiver une foi mûre. Cela signifie accueillir les
dévotions approuvées par l’Église sans les absolutiser ; recevoir avec reconnaissance les
dons extraordinaires que Dieu peut accorder, sans en faire le centre de sa vie spirituelle.

La véritable piété se reconnaît à son profond enracinement dans la liturgie, dans la lecture
priante de la Sainte Écriture, dans la réception fréquente des sacrements, dans une solide
formation doctrinale et dans la pratique de la charité. Une révélation privée, même reconnue
digne de foi, n’a de sens que si elle aide à vivre plus intensément ces réalités fondamentales.

La prudence chrétienne n’éteint pas l’Esprit Saint ; elle nous empêche de confondre la voix
de Dieu avec nos émotions, nos désirs ou nos peurs. Le croyant n’a pas besoin de rechercher
sans cesse des expériences extraordinaires, car il possède déjà le plus grand des trésors : le
Christ réellement présent dans l’Eucharistie, la Parole de Dieu transmise par l’Église et la
grâce qui jaillit des sacrements.

Conclusion : la sécurité de marcher sur le
roc
Le chrétien ne vit pas de rumeurs célestes, mais de la certitude de la Révélation définitive en
Jésus-Christ. Les révélations privées peuvent constituer une aide providentielle pour
certaines personnes ou certaines époques de l’histoire, mais elles ne sont jamais le
fondement de la foi. Ce fondement est le Christ Lui-même, confié à l’Église à travers le Dépôt
de la Foi.

C’est pourquoi le discernement ne naît ni de la peur ni du mépris envers le surnaturel, mais
de l’amour de la vérité. Saint Thomas d’Aquin nous rappelle que la raison éclairée par la foi
est une alliée indispensable pour reconnaître le bien et rejeter l’erreur ; et l’Église, assistée
par l’Esprit Saint, offre les critères sûrs pour avancer sur ce chemin.
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À une époque où abondent les messages, les prophéties et les promesses extraordinaires, le
meilleur antidote contre la superstition demeure celui qu’il a toujours été : une vie
sacramentelle intense, une solide formation doctrinale, une prière persévérante et une
charité concrète. Celui qui demeure uni au Christ dans son Église n’a pas besoin de
rechercher sans cesse des nouveautés spirituelles, car il a déjà reçu le plus grand don que
Dieu pouvait accorder au monde : son propre Fils, « le même hier, aujourd’hui et pour
toujours » (cf. Hébreux 13,8).

La véritable dévotion n’asservit pas et ne nourrit pas la peur ; elle conduit à la liberté des
enfants de Dieu. Elle ne remplace pas la foi, mais la fortifie. Elle ne crée pas de chemins
parallèles, mais conduit toujours vers le même but : Jésus-Christ, unique Sauveur du monde,
présent dans son Église jusqu’à la fin des temps. Là, sur le roc solide de l’Évangile, du
Magistère et des sacrements, le croyant trouve une sécurité qu’aucune révélation privée ne
pourra jamais dépasser.


